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CARTES DE CERCLES PHILOSOPHIE PENSEES ET MAXIMES

dee paroieeee portent le même nom dan. plu. mander et elle tourmente, «an. malice, notre
dun comté. impatience tendue vers le bonheur. Elle parait C’est là que s’apprend le mépris des plus 

nous dominer, mais elle ne fait que nous instruire nobles sentiments, là que se profère l'infernal 
en nous combattant. L’homme succombe tou- blasphème et les discours sans vergogne, là que 
jours dans cette lutte parce qu'il choisit des pô contractent pour soi et pour sa race, les 
armes imparfaites; sa destinée, un instant flétrissures et les déchéances du vice. Une 
contrariée, re -nd malgré lui son cours, mais ce buvette, c’est une porte d’enfer! 
n’est pas la faute de la vie.

Quant aux officiers, e’11» demeurent dans 
la paroisse où le cercle a son siège d’affaires, 
on ne mentionne pas leur adresse.

ABREVIATIONS.—Cl. signifie cercle; Sb. 
P. O., Substitut du P.O.; 8.-A., Seo.-arohlviste; 
T., Trésorier; Md.-E., Médecin-examinateur.

Le coût de l’insertion d’une carte eet de 
11.00 par année par ligne ou partie de ligne 
d'imprimé.
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L’abbé E. LA VERONE6

Ija vie est une aïeule indulgente et paisible 
qui sourit à nos projets. Elle affectionne les 

___ hommes et ne prendrait pas plaisir à molester
Ne 1—CI ST.JOSEPH. MoatrM. J. B. Cumul,. P,*. not"’libe*«' ?' nou. savions l'aimer. Mais nous 

1618 St-DenU; Z. Lefebvre. Md.-E. 124 Cherrier; O. Bourdon, regardons la Vie avec défiance. Nous luttons avec 
tè lun.f<ahVp!nu •ouwoHÎuw,r'svjo,w[)iuU,',nr' elle au lieu de lui donner la main et notre fièvre

; Le démon n’aime nen tant que l’ivresse avec 
l’impureté, double source de tous les vices, et 
cause de la plupart des péchés parmi les hommes.

SAINT THOMAS.
I

L’ivrogne n’est pas seulement inutile à laNe §—ci. SACRE-CŒUR. Montréal J. H. Coueineau Ch. veut touJoure devancer sa marche régulière et 
pelala; F. Blanchard, Sub. p!g.. 688 Cartier-J. c. Mouiweeu tranquille; nous nous trompons. Il faut prendre 80c)^é, dans les affaires privées et publiques; 
v\ ^Du f au It, T .?4 M^eeele voî^Lau rter^M d9 - B. ^174 Maton ,a vie tel,e Qu’elle se présente. Le passage de ™a18 8on “P®04 est pénible à tous, il répand 
neuve. Réun. 2e et 4e mer., Sb. p.m., salle St-Vincent de Paul chaque individu dans l’existence est tracé à des odeurs de mort.

SAINT CHRYSOSTOME

I

;
'’avance par une sollicitude supérieure et l’hom- 

leu.. Sb. p.m.. 285 Beaudry. me ne saurait échapper à sa destinée. Liberté
îe^^dMd^ Ate <Bourdo^dd<Et,<84 Althur Lotae*u* Pr6e- entière lui est laissée, cependant, de se faire une Si nous entendions dire des Orientaux qu’ils 
e -A.. 601 àentre"; s. Lapïïde, T..6T2 CenS^SSuï xfîtu vie 8elon 8es aspirations et ses aptitudes; mais le boivent ordinairement d’une liqueur qui leur 

mere.. Ch. p.m.. 80* Centra. plus gouvent \\ ne raisonne pas les premières et monte à la tête, leur fait perdre la raison et les
»-W™? UU^McdSI.' s"’ÂtrfS9.,b!g,Pn,r™' ffictÿ. eonnaît imparfaitement les secondes. Il s’égare

r&77°n«»5.': et ";étonn,e.<|U,;,.la vie 'e ram*ne danb le ho- 
me O. sentier. L intelligence du Créateur a prévu

Nois-ci. HOCHELAGA. Montréal. j.-T. Surpreinnt. s.- avant nous les événements heureux et pénibles de II est vrai que beaucoup de personnes possè- 
ie «1^li!ïr«îBp.m?!"i8S,S£cetbeîlne1Bet^decone R4un" notre vie et l’alte 'ance en a été soigneusement dent assez de force de caractère pour garder 

N#46—CL JACQUES CARTIER. Uchiae. J.-S.-A. Ashby- do8ée «®lon de§ oesseins inaccessibles à notre toujours la modération; mais, cela n’exempte 
StmnrïcfcMlmbeauT*' **’ Artm R4un' ,,oinpréhension. La sagesse c’est de ne point personne du devoir d’entraîner par l’exemple 

M “ n ta*> A u.ni . A ■ . — — tenU*r unte bitte insensée contre la raison supé- tant de malheureux intempérants, qui attendent
Henrt Bélanger, T . 119 Principale. Réun. 2a an ù maî..Thî ri®121,0- qu’on leur tente cette mais secourable

Nous nous connaissons mal le plus souvent, et 8or^r du bourbier de leur passion.

8,"A' c'est une fausse notion de nous-mêmes, de nos 

goûts et de nos forces qui nous fait envier des
No TB—Cl. ST-JBAN. Lionel Grégoire, S.-A.| il Si-Jecouwi félicités impossibles ou maudire des épreuves Dès que l'alcool envahit les organes où s’i-xcr- 

tou gSSÏ?"' R4un' ** m*r- * dera- nécessaires. Le bonheur et le malheur nous sont oent ,p8 fonctions de la vie, il n’est plus qu’une

No toi ci. CHAMPLAIN, Québec. Rév. Adéi Tunnel d*8Ponsé8 selon notre force de résistance. Le causo de trouble ou un fateeur de ruines. 
rhapeUin; Alfred cimon. Sb. P.(T, 29 St-Aiyuetln; L. h. No- succès et la défaite couronnent ou brisent nos R. P. MARTIN.
HenrUtouUiler. B A^isTtit-Plene^L-B. 'Hoodw/r^A've élans dans une proportion, qu’il vaut mieux 
•lee Rrablee. Rêuu., 9eel4omar„ 8.80b. p.m. 178 Richelieu. croire équitable, puisqu’elle est fixée par Dieu.

a*0^î-tGIUM 1ER, Montréal. Goo. Gravel, Prée, Par les succès dont sont récompensés nos travaux ° ®8^ niauvais bpu où, à cinq centins le verre, 
T.. 42 LaMudière* j. R.”$icard, Md.-E.,^imd'CMngpb> nous devons juger de nos aptitudes; quant à nos Kootto à goutte, le jeune hc ..ne, par imitation, 
Colomb. Réun. 2e et 4e leu., 8h. p.m., au No 668 Papineau, aspirations, elles doivent être subordonnées à Par forfanterie, ot ensuite par goût, s’ingurgite 

No iy—c*- OL-ER. Montréal. DoaitlIartiL Près.. 1046 notre confiance dans la vie. Persister dans la P0'800 fatal Qui brisera le bonheur de sa vie. 
T, 460 Rachel Eet; Orner N<wl. Md.-E., 881 St-Hubert^ Rfaa! voie contraire conduit inévitablement au malheur. ^ne buvette! e est là que pendant des jours et 
8e mer.. 1061a rue St-Andrt. 6b. p.m. . . des nuits de débauche vont s’engloutir le salaire.

Ne 140—a. ST-J BAN-BAPTIST B, Montréal. B.-À. Dome- V ou ?,r fa,re Hft vie semble une téméraire ie8 larmes et l’honneur
chm. 8.-A., Ill Boyer; R.-F. ladmnco. T., Sa #>-grriîi entreprise, mais l’homme peut la réaliser s’il sait 
HwLhSea.1^*^.' m.1 ,t D*nle R4uB' Se et 4e vend.. TTT raisonner ses ambitions. Faire sa vie, c'est

s°

fait vomir, nous dirions: quels barbares!?

LA BRUYERE

i 1

No 11—Cl. ST-HYACIN THE Ho. «««oil., N.P.. PROFESSEUR BENOE.

Une buvette, o’eet l'école de l’ivrognerie,

I

Malheur à vous, qui êtes puissants à boire le 
vin, et vaillants à vous enivrer.surtout ne pas contrarier le développement du 

pain divin; c’est avant tout savoir accepter la vie 
qui nous est faite. Soumis de la sorte à la vo-

^”H^C8NrT^ ^°Atr7«i pLAi‘ Gaud£wu; b1!4*'* lonté supérieure l’homme ne sera pas dominé par P^re (*u* veut aider aux institutions à faire 
deeu, Tm 67 Mentons; J.N.’ Pkotte. Md-Ix"” o'i St-hub<-rv la vie. Il dominera, au contraire, la suite des de8 808 enfants des hommes tempérants, ennemis 
re. fc.1161. Réun. 2eet 4e mer., 666de Mootlgny Bet.6*80ha jourg de to„te ,ft hauteur de son Ame de l’alcool et des buvettes ne doit pas seulement

___  prêcher de paroles. Il faut qu’il conforme ses
'e7Î,V5SS“t.H,*Sb S^SÎIVh 11 !aut' aUBal' avmr m"ftincr dans la ™ eî "R étions à sea conseil,. Pa, de vieite ....

Riim. 4e leu., Ih. p.m, 141 Beiri. pas lui supposiT une direetion aveugle. Une pas de librations à son foyer. En
Ne ««—Cl. JEANNE MANCE, Monuf.1, Mme F. Pou- 'emm<’ a éor'l: “*x‘ hasard est un personnage qui moti qu'il prêche d’exemple, 

paît., 1016 8t-HubertpT.Réun. le mere. ih. à 686 av. vigtr. ne mérite que notre indifférence; autrement, nous n

No 166—a. LBCLBRC, Woonsocket. R. I. lame 
S.-A., 626 Clinton; J. B.-A. Savard, T.. 671 Park . 
Réun. 1er et 2e dim., 2b. pjn., salle Eagle, rue Main.

ANCIEN TESTAMENT.Æüul“
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aux bu-
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sommes son jouet. Au lieu du hasard, c’est 
mieux, je crois, la Providence de Dieu qui règle 
les petits désappointements, de notre vie pour 
nous épargner; dans notre ignorance, des ennuis 
plus graves. S'il est difficile d’être indifférent 
aux caprices du hasard, il est plus courageux 
d’être soumis à une Providence surnaturelle.”

Elle a raison.

L’alcool est devenu dans les mains des Euro
péens une arme formidable, ear les nations du 
Nouveau-Monde ont été presque autant domp
tées et détruites par l’eau-de-vie, que par les 
armes à feu.

PENSEES ET MAXIMES

L’inaction morne de certains hommes rebelles 
i tout effort ne diffère pas sensiblement du repos 
«le îfc tombe. BRILLAT-8AVARIN. I

L’homme d’action est un constructeur ou un 
lestruoteur suivant la direetion de aea efforts.

L’homme ne meurt pas : il se tue. ITURC. Dr. FR0I88AC.

________________ .


